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L’ARBRE DE VIE

Puisant profondément l’eau qui fait sa sève,
L’arbre de vie irradie la forêt de sa majesté.
Sa ramure de nature équilibrée est
Pareille à l’œuvre d’un grand philosophe ;
Elle est questionnement, simplicité, humilité.
Ce n’est pas l’arbre qui cache la forêt ;
C’est l’arbre dont l’âme génère à nouveau l’espoir
Pour des « ressuscités aux plaies cicatrisées1 ».
L’arbre de vie est et restera le symbole
D’une humanité réconciliée avec elle-même,
Soucieuse de préserver la Terre de cataclysmes terrifiants
Et prête à s’embarquer pour une aventure spatiale
Dont l’enjeu est la survie de notre statut d’Homo Sapiens…

1 – � Citation d’une chanson d’Etienne Roda-Gil : « Elle a au fond des yeux… »
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FATIGUÉ DE DIRE JE

Jours sans âme,
Où, fatigué de dire je,
La dérive des courants
Alternatifs, contraires,
M’empêche de dire tu…

Décembre 2012
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DE TEL HOMME

De tel homme on dit de lui,
Il fut un physicien ;

De tel autre, il fut un assassin,
Un lâche, un traître à la Nation,
De moi, j’aimerais que l’on dise :

Ce fut un jardinier mettant ses mains
Dans le terreau fertile de la vie ;
J’aimerais que l’on dise comme

Dans un poème de Lorca :
Ce fut un créateur et un jardinier…

Mai 2011
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CE JOUR-LÀ

Ce jour-là, par un beau matin d’avril,
Il sourit tristement à ses parents et
Embarqua sur un vieux cargo asilaire…
Il appareilla alors pour un continent inconnu
Que certains appellent maladie ou folie.
Adolescent fragile, le voyage déflora violemment
Ses illusions sur la vie, les gens, l’amour.
Vingt ans plus tard, il n’a rien oublié et
Ressent une certaine fierté à être resté debout,
Tel Shackleton dans le désert antarctique,
Après avoir vu tomber beaucoup
De ses camarades d’infortune.
Même si sa dignité d’être humain a été éprouvée
Lors de ses explorations successives,
Même s’il s’est senti broyé,
Comme « l’Endurance » pris par les glaces,
Par l’indifférence d’un système inhumain,
Il a su entretenir jour après jour une ténue flamme de vie
Qui luit comme une petite bougie
Dans un monastère orthodoxe…

Mars 2007
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AU BOUT DE LA NUIT

Au bout de la nuit,
Il y a la route.
Au bout de la route,
Il y a la ville.
Au bout de la ville,
Il y a une fille
Qui m’attend sans le savoir.
Dans le cœur de la fille,
Il y a une fleur fanée
Qui rêve d’éclore à nouveau.
Dans mon cœur,
Il y a une solitude indicible.
Au bout de la nuit,
Il y a une rencontre.
Au bout de la rencontre,
Il y a une étreinte fugace.
Au bout de l’étreinte,
Il y a le jour qui se lève enfin…

Février 2006
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AU BORD DU PRÉCIPICE

Tel un sherpa au pied devenu hésitant,
Ma vie glisse peu à peu, comme aspirée
Par un gouffre, au bord du précipice…

De cette descente aux enfers,
Naissent des fulgurances de mots,
Diffractés par le prisme de ma raison…

… Des mots de désespoir qui dévissent
De pitons amoraux en arêtes verticales
D’aiguilles soudain vertueuses et hiératiques…

Avril 2011
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AMOUREUX DE L’IDÉE DE L’AMOUR

Le monde des idées est parfois cristallin
Comme une sonate de Chopin ;
Ce soir, il m’est donné de lire à livre ouvert
Dans les arcanes de mon cerveau.

Je suis amoureux de l’idée de l’Amour,
Du tout premier frôlement de regard
Que vous lance furtivement une femme désirable,
Du tout premier sourire pudique
Dont ses lèvres vous gratifient.

Misérable mendiant de sa beauté sublime,
J’existe alors au monde comme si
J’existais pour la première fois et
Défie les lois de ma pesanteur habituelle…

Août 2011
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À CONTRE-COURANT

À force de pagayer contre la marée
Descendante de mes sentiments refoulés,

J’ai été entraîné au fond de l’océan
Où la circulation thermo-haline m’a aspiré,

Me noyant tout en me ressuscitant à moi-même,
Me faisant soudain prendre conscience

De l’unité fondamentale de l’être dans sa dualité
Sans laquelle tout n’est que vacuité et illusion.

La vie est don et partage du plus intime fragment
De sa sensibilité afin d’entrer en résonance avec autrui

Pour de deux êtres différents, en créer un troisième
Les fusionnant et transcendant en une réalité quasi magnétique…

… L’amour

Juillet 2014
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N’OUBLIEZ JAMAIS

Qu’une goutte d’eau est capable
De réfracter tout l’univers,
Que la vision d’une femme donnant son sein
À son nouveau-né,
Guérira dans votre esprit tourmenté
Toutes les amputations et les brûlures.
N’oubliez pas l’espace d’un instant trop bref,
Que le coucher de soleil le plus éteint
Peut augurer d’une aube radieuse.
N’oubliez jamais que l’illusion qui obsède meurt,
Que l’arbre, les fleurs, les abeilles et les oiseaux
Appartiennent, comme vous, au même souffle : la Vie…

Novembre 2014
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MORT À VENISE

Gisant pathétique
Dans une ville lugubrement belle,
Il rampe vers son trépas
Au diapason d’une symphonie de Mahler,
Élixir du drame de la condition humaine,

Fait d’amours contrariées et de conscience
De sa propre déchéance qui réduit
Ce qu’il y a de plus noble en nous en
Des instincts vils et dégradants.

Il se perd dans son impuissance intellectuelle
Et dans l’impossibilité d’accomplissement de son désir
Pour un adolescent à la beauté angélique et insouciante
Qui va se transfigurer en métaphore
De sa mort artistique et physique.

Octobre 2012


